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d'accompagnement à l'orientation étudiante et dans son évaluation 
 

 

 

Introduction 
 

Cette communication est axée sur une proposition théorique de considérer la dimension 

temporelle dans les modèles d’évaluation de dispositifs. 

Ma thèse porte sur l’implantation d’un dispositif d’accompagnement à l’orientation 

destiné à des étudiants en première année de licence. L’orientation est ici entendue au sens de 

l’action de réinterroger son orientation, même une fois que les étudiants sont inscrits en licence. 

Ce type de dispositifs d’accompagnement à l’orientation n’est pas toujours évalué et les rares 

évaluations sont fondées sur des mesures d’impact post-intervention qui ne permettent pas 

toujours de comprendre comment les dispositifs d’accompagnement à l’orientation étudiante 

sont implantés. 

J’ai exploré dans la littérature des approches théoriques de l’évaluation de dispositifs en 

phase avec cette préoccupation, ce qui m’a amenée à avoir recours à l’approche écologique de 

l’évaluation des dispositifs en éducation et en formation, développée par Nathalie Younès 

(2020). J’ai utilisé ce cadre théorique pour étudier en quoi le milieu influence l’implantation 

d’un dispositif d’accompagnement à l’orientation d’étudiants de première année de licence à 

l’Université de Clermont-Auvergne, nommé Réopass. Le milieu est « considéré en termes 

d’environnement d’études et de cultures universitaires tant disciplinaires que pédagogiques 

mais aussi en tant que dynamiques subjectivantes/intersubjectivantes étant donné l’importance 

du sujet et de ses interrelations dans le processus de formation » (2020, p. 8).  

Parmi les résultats obtenus, j’ai été amenée à identifier l’importance de la dimension 

temporelle dans l’implantation. Dans cette présentation, je vais aborder les résultats qui 

concernent cette dimension et montrer en quoi elle a un rôle important à différents niveaux 

parfois contradictoires dans l’implantation du dispositif. C’est pourquoi j’ai intitulé cette 

communication « Paradoxes temporels dans l’implantation d’un dispositif d'accompagnement 

à l'orientation étudiante et dans son évaluation ». 

Dans cette présentation, je vais d’abord exposer la particularité du contexte de la 

première année de licence en France qui a fait émerger des dispositifs d’accompagnement à 

l’orientation étudiante. Ensuite, je présenterai le dispositif Réopass sur lequel a reposé ma 

recherche. Puis j’aborderai la notion de synchronisation temporelle, puis la méthodologie que 

j’ai utilisée, avant de présenter les résultats qui concernent la dimension temporelle dans 

l’implantation du dispositif. 

 

1/ La réorientation comme phénomène de masse en licence 1 
 

 L’accompagnement à l’orientation s’inscrit dans un contexte où les licences sont 

marquées par un fort taux d’échec, d’abandon et de réorientation. 
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Les réorientations des étudiants deviennent un enjeu politique. Dans le cadre d’un travail 

de réflexion sur la mise en œuvre de la loi relative à l’« orientation et la réussite des étudiants » 

(ORE), Minault et al. (2020) ont mené une étude sur « La réorientation dans l’enseignement 

supérieur ». Ils observent une augmentation croissante du nombre de réorientations. De 2008 à 

2014, le nombre de réorientations est passé de 18% à 21% des étudiants inscrits dans 

l’enseignement supérieur. La réorientation est entendue au sens d’une « nouvelle inscription au 

même niveau, durant l’année ou l’année qui suit immédiatement, dans une formation 

universitaire d’un autre secteur disciplinaire ou dans une autre formation » (Minault et al., 2020, 

p. 1). 

Une réorientation sur deux a lieu entre la première et la deuxième année d’études 

(Papagiorgiou, 2018). À l’année 2017-2018, 52 000 étudiants se réorientent en fin de première 

année de licence (Minault et al., 2020), ce qui place cette période comme centrale pour 

accompagner les étudiants à s’orienter. Pour les auteurs, « la réorientation est devenue un 

phénomène de masse, qui affecte tous les types d’étudiants, quel que soit leur profil scolaire, 

quelle que soit leur filière de formation » (Minault et al., 2020, p. 1). 

 

Dans ce contexte, des dispositifs sont implantés pour accompagner les étudiants dans 

leurs choix d’orientation. On entend par dispositif « sur un plan général, une organisation 

sociotechnique fonctionnelle qui organise et met en relation des humains et des moyens dans 

un environnement spécifique en vue de finalités précises. » (Albero, 2010, De l’idéel au vécu, 

p. 67). 

Les dispositifs d’accompagnement à l’orientation étudiante ont été nombreux à être 

déployés aux États-Unis dès les années 1990, mais ce n’est qu’à partir des années 2000 qu’ils 

ont été mis en œuvre en France. Et, si aux États-Unis, les dispositifs ont fait régulièrement 

l’objet de recherches sur leur efficacité, en France, ils n’en font pas toujours l’objet, ce qui 

restreint la connaissance de leurs résultats et de leur fonctionnement dans le contexte français. 

 

 Par ailleurs, peu de recherches se sont penché sur l’implantation des dispositifs 

d’accompagnement à l’orientation. L’implantation, dans le champ des dispositifs éducatifs ou 

de formation, renvoie « en général, […] à ce en quoi consiste un programme lorsqu'il est mis 

en œuvre dans un cadre particulier. » (Durlak et DuPre, 2008, p. 329, traduction libre). 

S’intéresser à l’implantation, c’est concevoir que les résultats d’un dispositif dépendent 

de son implantation située dans un contexte spécifique. 

Quelques recherches sur les dispositifs d’accompagnement à l’orientation ont tenté 

d’ouvrir la « boîte noire ». Elles montrent qu’ils s’inscrivent dans une histoire spécifique et 

qu’ils ont un fonctionnement davantage lié à des arrangements pragmatiques qu’à des principes 

philosophiques (Bechtel, 1993). Elles relèvent également l’importance de la définition des rôles 

des acteurs, l’importance de l’asymétrie de leur statut et celle des conflits socio-cognitifs 

(Dernat et al., 2018). Et le nombre d’heures d’accompagnement serait influent sur le 

développement du sentiment de confiance des accompagnés à prendre des décisions 

d’orientation : sentiment d’efficacité personnelle à s’orienter (Whiston et al., 2017). 

 

 Maintenant que nous avons constaté qu’il y a peu de recherches sur l’implantation des 

dispositifs d’accompagnement à l’orientation étudiante, je vais présenter le dispositif Réopass 

sur lequel a reposé ma thèse. 

 

Présentation Réopass 
Réopass est une composante de « Monpasspro », un projet d’investissement d’avenir 

(PIA3) de l’appel à projets « Nouveaux cursus à l’université » (NCU) mis en œuvre depuis 

2018. Ma thèse a reçu un financement doctoral dans le cadre de ce projet. Réopass est 
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curriculaire (intégré à la formation) et implanté en tant qu’option pédagogique dans les 

formations de première année de licence d’administration économique et sociale (AES), de 

droit, d’économie et de gestion de l’Université Clermont-Auvergne. Les étudiants font le choix 

de s’inscrire ou non à cette option. 

Comme il s’agit d’une option pédagogique, les étudiants peuvent s’y inscrire à deux 

moments : soit en début d’année lors des choix d’options, soit avant le début du second semestre 

quand les étudiants peuvent éventuellement reconfigurer leurs choix d’options.  

Il s’adresse aux étudiants en parcours standard et adapté. Pour les étudiants en parcours 

standard, ils ont le choix entre Réopass et la méthodologie du travail universitaire (MTU), tandis 

que les étudiants en parcours adapté ont le choix entre Réopass et la remédiation (renforcement 

disciplinaire) (Figure ci-dessous). 

 Peu d’étudiants ont souhaité bénéficier de Réopass au regard du nombre total 

d’étudiants inscrits dans les formations : 131 sur 1504, soit 8,7%. 

 

 

 
 

L’implantation fait intervenir des acteurs variés : administratif, académique 

(enseignants-chercheurs) dont certains ont pour mission d’être « référents » des étudiants en 

parcours adapté, politiques. 

 Le dispositif propose un accompagnement à l’orientation. Il ne s’agit pas uniquement 

de la réorientation, il inclut d’autres questionnements sur l’orientation : poursuite d’études, arrêt 

ou pause dans les études. 

 Il est réalisé sur environ 58 heures tout au long de l’année (30 heures au premier 

semestre, 28 heures au second), réparties en séances de deux heures. 

Les contenus suivent la progression temporelle pour déposer des candidatures sur 

Parcoursup : connaissance de soi et de l’environnement de formations universitaires, rencontres 

avec des professionnels et des organismes de formations, travail sur le CV et la lettre de 

motivation (voir encadré « Contenu des séances de Réopass »). Un suivi est proposé selon les 

réponses reçues sur Parcoursup. 

 

Etudiant accepté dans l’une des 
licences d’expérimentation de Réopass 

… Parcours standard … Parcours adapté 

MTU Réopass Remédiation 

Choix d’option pédagogique 

Figure 1. Choix d'option pédagogique selon le type de parcours de l'étudiant accepté dans 

l’une des licences d’expérimentation de Réopass 

affecté en … 
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 Au final, cette présentation de Réopass permet notamment de mettre en évidence trois 

points : 

- D’abord que la calendrier de Parcoursup est le point de mire de l’accompagnement. 

- Ensuite, qu’il y a peu d’étudiants qui ont souhaité bénéficier de Réopass, ce qui est 

corroboré par d’autres études, notamment sur le tutorat (Vertongen et al., 2015 ; Massart 

et Romainville, 2019). 

- Enfin, que l’implantation implique une pluralité d’acteurs. Leur fonction dans Réopass 

soit : 

o N’est pas en lien avec leur métier (enseignants-référents) 

o Elle est en supplément de leur poste (service de scolarité/des inscriptions) 

 

2/ Synchroniseurs de temps 
 

 Cette présentation est axée sur les synchronisations temporelles pouvant influencer 

l’implantation du dispositif. Étudier le temps dans ce contexte a selon nous plusieurs intérêts : 

- Niveau subjectif : mieux comprendre l’expérience vécue des sujets de l’implantation 

- Niveau organisationnel : éclairer les intrications dans le fonctionnement du dispositif. 

 

Je m’appuie sur le cadre théorique de Pineau (2000). Pour lui, le rythme d’un système 

peut agir comme un synchroniseur du rythme d’un autre système. La notion de « synchroniseur 

de temps » est issue des travaux des chronobiologistes Reinberg et Gata (1982) qui ont analysé 

les liens entre les rythmes biologiques internes et les rythmes externes (alternance jour/nuit). 

Contenu des séances de Réopass 
  Informations sur Réopass ………………………………………………… semestres 1 et 2 
 
Connaissance et travail sur soi 
  Identifier et valoriser ses compétences …………………………… semestres 1 et 2 
  Identifier ses intérêts et ses motivations …………………………. semestres 1 et 2 
  Identifier ses atouts, ses réussites, ses freins …………………… semestre 2 
  Identifier ses priorités et ses contraintes …………………………. semestre 1 
  Gérer ses émotions et s’affirmer …………………………………….. semestres 1 et 2 
  Communiquer son projet ………………………………………………… semestre 1 
  Réseaux sociaux : travailler son identité numérique ……….. semestre 2 
 
Ouverture à des organismes de formation ou à des métiers 
  Participation au « Forum de l’emploi » de Pôle emploi ……. semestre 1 
  Préparation aux démarches et interventions extérieures 
     (stages, rencontres d’organismes de formation ……………. semestre 2 
  Evénement pour échanger avec des professionnels ………… semestres 1 et 2 
  Sensibilisation à la création d’entreprise …………………………. semestres 1 et 2 
 
Informations sur les formations 
  Approfondir sa connaissance de l’offre de formations ……. semestre 1 
  Identifier les services utiles de l’université ………………………. semestre 1 
 
Travail sur la candidature 
  Améliorer son écrit ………………………………………………………….. semestre 1 
  Point sur l’avancée de son projet …………………………………….. semestre 1 
  Point sur le dossier de réorientation dans Parcoursup …….. semestre 2 
  Rédiger son projet motivé ……………………………………………….. semestre 2 
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Pineau définit le synchroniseur dans un sens plus large comme renvoyant à la recherche d’un 

cycle de base, influençant suffisamment les autres pour battre la mesure, en tout ou partie 

(Pineau, 2000, p. 120). 

Un synchroniseur de temps désigne « tout rythme qui commande un autre rythme » 

(Lesourd, 2006, 2009), c’est-à-dire un « agent suffisamment important pour donner la mesure 

aux autres, un chef d’orchestre temporel » (Pineau, 2000, p. 120). 

Sansot et al. (1981) préfèrent l’expression « donneur de temps » qui, à la différence du 

« synchroniseur », correspond à une influence d’un rythme sur un autre sans tendre vers une 

synchronisation des rythmes. Or, les résultats dans ma thèse mettent en exergue des 

synchronisations effectives, des orchestrations, des concurrences temporelles, c’est pourquoi je 

privilégie l’expression « synchroniseur de temps ». Cette expression s’appuie sur le postulat de 

l’existence d’une multiplicité temporelle, ce qui a été mis en évidence par le biologiste allemand 

Von Uexküll (1965), par le sociologue russo-français Gurvitch (1958), américain Zerubavel 

(1985), par les philosophes Bergson (1946), Derrida (1973) et Deleuze (1986). Utiliser la notion 

de synchronisation permet d’interroger les intrications des structures sociales et l’effet des 

structures temporelles sociales sur celle de l’individu. Ici, le temps apparaît comme un principe 

d’organisation. 

 

3/ Méthodologie 
 

 Les synchronisations temporelles sont l’un des résultats transversaux à 3 études sur les 

5 qui composent ma thèse. Les données ont été collectées durant l’année 2020-2021 où 

l’accompagnement était à distance dû à la crise sanitaire. 

Les synchronisations temporelles ont concerné les études 2, 3 et 5. 

 
Tableau 1. Les trois études concernées par les synchronisations temporelles 

2. Facteurs liés à 
l’inscription des 
étudiants dans le 
dispositif 

Dans le questionnaire du T1, une question 
ouverte, qui porte sur les raisons de s’inscrire / 
de ne pas s’inscrire dans le dispositif 
 

791 réponses (dont 48 
étudiants inscrits) 
Analyse thématique de 
contenu (Paillé et 
Mucchielli, 2021) 

3. Freins et leviers du 
milieu à l’implantation 
du dispositif 

18 entretiens semi-directifs auprès des acteurs 
de l’implantation, des enseignants-référents, du 
personnel de scolarité, des responsables du 
dispositif au niveau politique de l’université, et 
des acteurs produisant des enquêtes de suivi 
des étudiants 

Analyse thématique de 
contenu (Paillé et 
Mucchielli, 2021) 

5. Évolution des 
étudiants bénéficiaires 
au cours de l’année et 
à l’année suivante 

Comparaison entre le T1 et le T2 : 
Comparaison des données du questionnaire du 
T1 avec celles du questionnaire du T2 sur les 
variables suivantes : projet d’études, décision 
vocationnelle, aspirations scolaires, SEP, IAS. 
 
 
Comparaison entre le T1 et le T3 : 
Comparaison des données du questionnaire du 
T1 avec celles du questionnaire du T3 sur les 
variables suivantes : rang de la formation parmi 
les vœux, satisfaction de l’inscription dans la 

Réponses de 600 
étudiants (dont 31 
inscrits) ayant répondu 
au T1 et au T2, afin de 
connaître l’évolution 
 
 
 
Réponses de 165 
étudiants (dont 31 ex-
inscrits) 
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formation, projet d’études, décision 
vocationnelle, validation du semestre 1, IAS et 
SEP. 

  

4/ Résultats 
 

 À partir des données de ces 3 études, j’ai identifié 5 synchronisations temporelles dans 

l’implantation de Réopass, que je vais maintenant détailler. 

 

1. Le rythme institutionnel synchroniseur du rythme des étudiants en orientation 
Lorsque le lycéen ou l’étudiant n’a pas réussi à formuler un choix d’orientation 

mobilisateur dans les temps, cela révèle selon nous une asynchronise des rythmes institutionnel 

et personnel, ce qui peut générer des orientations inadaptées aux aspirations individuelles et au 

niveau académique de l’étudiant. 

En imposant un calendrier de formulation des vœux d’orientation, de candidature puis 

un délai d’acceptation des propositions, la plateforme Parcoursup influence le rythme des 

étudiants dans la formulation d'un projet d'études voire d'un projet professionnel. L’adaptation 

de l’étudiant à la normativité du rythme institutionnel renvoie à l’affiliation des étudiants à 

l’université (Coulon, 2017), puisque l’affiliation consiste à « entreprendre au bon moment 

certaines démarches, qui rythment la vie d’un étudiant : s’inscrire dans les cours, rendre les 

travaux dans les délais demandés, avoir saisi le rythme propre des multiples règles de vie d’un 

étudiant, leur ordre temporel » (Coulon, 2005, p. 164). Par ailleurs, dans le système académique 

actuel, la rapidité des parcours est érigée comme valeur (Paivandi, 2015). 

→ Cette asynchronie relève un enjeu de normalisation des rythmes en orientation pour 

que les étudiants réalisent un choix d’orientation adapté à leur niveau académique et à leurs 

aspirations dans les temps canalisés par l’institution. 

 

2. Le rythme du dispositif synchroniseur de la temporalité des enseignants-référents ? 
 La dimension du temps apparaît importante dans les résultats concernant l’implication 

des enseignants-référents dans Réopass. Le facteur « temps » justifie pour certains leur limite 

d'implication ou leur réticence. Des enseignants-chercheurs expriment une faible disponibilité 

à s'impliquer davantage dans des missions annexes en conservant un temps nécessaire à leur 

métier. 

Ce résultat va dans le sens des tensions de temporalités identifiées dans les travaux de 

Aït Ali et Rouch (2013). Leur enquête met en lumière des tensions dans le métier d'enseignant-

chercheur liées à des articulations difficiles de temporalités parfois contradictoires, liées à leur 

engagement dans des missions variées, liées également à une rapidité croissante impliquant le 

développement de l’immédiateté dans un contexte d’accroissement de la concurrence 

internationale des universités (Musselin, 2017). 

 

3. Le rythme institutionnel synchroniseur de l’implantation du dispositif 
 Des tensions en termes de temporalité cristallisent l’intégration de Réopass dans 

l’institution. L’intégration du dispositif dans les maquettes de formation place Réopass dans les 

règles administratives temporelles. Ces règles participent au contexte d’implantation. Elles 

concernent la précocité de l’accompagnement à l’orientation dès le début d’année, la possibilité 

d’inscription des étudiants en Réopass au début de chaque semestre, le choix d’options du 

deuxième semestre qui vient avant l’obtention des notes du semestre 1, ce qui ne favorise pas 

la prise de conscience des étudiants de leur niveau académique. 
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Les accompagnateurs tentent d’adapter leurs pratiques à la temporalité individuelle de 

chaque étudiant pour faire leurs choix d’orientation. Mais c’est la temporalité de l’institution 

qui domine. Le rythme institutionnel influence l’implantation du dispositif. Cette implantation 

et ses évolutions contingentes ne sont possibles qu'à travers le cadre temporel (Grossin, 1996) 

de l'institution. L’expression « cadre temporel » renvoie au fait que les pratiques ou 

comportements sont réglés sur des temps (Grossin, 1996, p. 37) et met en exergue les difficultés 

temporelles d’implantation, créant un décalage entre le dispositif tel qu'idéalisé et prescrit au 

départ et tel qu’il est effectivement implanté. 

 Par ailleurs, la temporalité de l’université prédomine sur celle du dispositif à un second 

niveau : celui des contenus de l’accompagnement. En effet, les contenus de Réopass sont 

alignés sur le calendrier de Parcoursup de candidature dans les formations. Les thèmes de la 

connaissance de soi et de son environnement de formation sont abordés en amont d’un travail 

de rédaction des candidatures et des procédures d’inscription. 

 

4. Le rythme institutionnel synchroniseur du rythme des évaluations-régulations du 
dispositif 
 Les possibilités de régulation de Réopass sont cadencées par le rythme universitaire 

scindé en deux semestres. L’intégration du dispositif dans les maquettes de formation soumet 

le dispositif à ce rythme. Pour le dispositif, il en résulte que les régulations sont réalisables 

uniquement d'un semestre à l'autre, en anticipant la constitution des maquettes de formation de 

l’année suivante. En ce sens, le milieu institutionnel présente des conditions plus ou moins 

favorables à la régulation du dispositif. L’organisation par un découpage en deux semestres, 

synchronise les évaluations et les régulations du dispositif. Elles agissent comme des cycles 

organisateurs (Morin, 1977). 

 

5. Le rythme institutionnel synchroniseur de la temporalité de l’accompagnement 
 Les entretiens auprès des personnes accompagnatrices mettent en lumière l’importance 

du temps pour la qualité de l’accompagnement. L’élaboration de choix d’orientation nécessite 

de se connaître et de connaître ses potentialités et ses limites, ce qui conduit l’accompagnement 

à l’orientation à aborder des thèmes au-delà du seul domaine de l’orientation, afin de considérer 

l’individu dans sa globalité. Ce constat rejoint la nécessité pour Paul (2020) de personnaliser 

l’accompagnement pour s’adapter aux spécificités de chaque personne accompagnée. Cette 

perspective s’inscrit dans une démarche qualitative de l’accompagnement et nécessite du temps 

(Savickas et al., 2010), un temps variable selon la démarche de subjectivation de chaque 

étudiant. Cette perspective rend difficile une conception de l’accompagnement massif à 

l’orientation, tel qu’attendue par l’ANR à travers les indicateurs de l’évaluation qu’elle mène. 

 

Conclusion 
Pour conclure, la notion de synchronisation temporelle présente selon nous deux 

intérêts. L’un théorique, de mettre en lumière certains des processus d’implantation et repérer 

des influences de composantes sur d’autres. L’autre opérationnel : l’évaluation conduite par 

l’ANR (Agence Nationale de la Recherche) pourrait tenir compte de l’influence du cadre 

temporel sur la possibilité de réajustement de Réopass. Le dispositif est, entre autres, évalué sur 

sa capacité à se réguler. Or, l’intégration dans la maquette de formation synchronise les 

possibilités de régulation à chaque semestre. Prendre en compte les processus temporels 

pourrait permettre de mener une évaluation plus proche de la réalité d’implantation du 

dispositif. 

 En guise perspectives, il serait intéressant : 
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- D’approfondir l’effet du temps institutionnel sur les sujets, étudiants et enseignants-

chercheurs impliqués : 

o comprendre les facteurs liés à la variation du temps que les sujets prennent pour 

prendre des décisions d’orientation. 

o identifier les ressources que les étudiants utilisent pour réduire leur incertitude 

en orientation et pouvoir faire un choix d’orientation. 

- Réfléchir, du point de vue méthodologique, à la façon dont les évaluations pourraient 

tenir compte des processus temporels afin d’accompagner des organismes évaluatifs, tel 

que l’ANR, à intégrer cette dimension. 

 

Je vous remercie de votre attention et je suis à votre disposition pour vos questions. 
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